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Le Soir
d’Algérie

L a «Médina» culturelle et
sportive est venue ren-
forcer les espaces

dédiés aux activités cultu-
relles et artistiques dans la
wilaya d’Alger durant ce mois
de Ramadan. 

Conçue sous forme d’un
village de toile, cette médina
située au niveau du com-
plexe olympique Mohamed-
Boudiaf va abriter différentes
activités culturelles, artis-
tiques, littéraires et sportives
chaque soir durant un mois. 

Certains pourraient dire
«c’est loin !» Mais ceci en ne
prenant pas en compte que
l’expansion de la ville d’Alger
a atteint cette partie de la
wilaya et en oubliant aussi
des quartiers ou communes
comme  Ben Aknoun, Dely
Ibrahim, El-Achour, Clairval
ou El-Biar. Situé encore plus
loin, le Centre artistique de
Sidi-Fredj (Casif), qui a fidéli-

sé son public, ouvre encore
ses portes durant ce mois de
Ramadan. A Alger-Centre, la
salle El-Mouggar abritera des
soirées de musique andalou-
se et de chaâbi, dans l’esprit
«traditionnel» du mois du
jeûne.  De grands artistes
comme Lounis Aït Menguel-
let, Reda Doumaz, Abdelka-
der Chaou ou Nadia Benyou-

cef animeront les différentes
soirées dans cette salle. Tou-
jours dans le même esprit, la
salle Atlas de Bab-El-Oued
abritera des soirées du chant
religieux. Le même souci de
l’authenticité se dégage du
programme ramadanesque
du Palais de la culture Mouf-
di-Zakaria, oscillant entre
chanson andalouse (Beihdja

Rahal), chant religieux (Zine-
Eddine Bouchaâla) et soirées
littéraires.

Au complexe culturel
Laâdi-Flici, le programme est
varié avec des artistes et des
groupes comme Djamel
Allam, Tagrawla, Hamdi
Benani, Salim Fergani ou le
groupe rock Cameleon. Sor-
tons encore d’Alger-ville et
allons vers l’est. La 4e édition
de la «Khaïmatkoum» (votre
tente), dressée au niveau du
parking du Hilton, accueillera
de grosses pointures comme
Amazigh Kateb, Baâziz ou
Hasna Becharia. Il y aura
aussi de l’humour avec le
black Patson qui viendra de
France présenter son désopi-
lant spectacle «Yes we can
papa».  En résumé, un pro-
gramme assez varié et c’est
à chacun de faire son choix,
selon son goût.

K. B.  

ANIMATION

Où et comment passer
ses soirées ?

Ramadan ici et ailleurs
Djamel est un Algérien parti vivre  au Canada en 2003.

Le Ramadan à Montréal vous allez dire que c’est dur.
Djamel va faire des achats dans un magasin d’alimenta-
tion générale au quartier où il habite. Il passe à la caisse.
«Aujourd’hui, il y a une réduction de prix spécialement
pour vous», lui dit le propriétaire du magasin, un Québé-
cois de souche. «Merci beaucoup ! C’est en quelle occa-
sion cette réduction des prix ?» demande Farid.

«C’est parce que vous m’avez dit hier que le carême
des musulmans commence aujourd’hui», lui répond ce
Canadien chrétien.

Chez nous en «terre d’Islam», on pourrait ressortir
tous les articles des années précédentes sur le Ramadan
et changer juste la date et modifier quelques chiffres. En
effet, chaque année, le constat est le même : «La mercu-
riale flambe» à cause «de commerçants sans scrupules
qui, profitant de l’arrivée du mois sacré, sont coupables
de la flambée des prix qui grève le maigre budget des
couches défavorisées de la population.»

A qui la faute ?                                                          
K. B.  

bakoukader@yahoo.fr

Le coup de bill’art du Soir
Par Kader Bakou

Au complexe culturel Laâdi-Flici, le programme est varié avec des artistes et des groupes
comme Djamel Allam,Tagrawla, Hamdi Benani, Salim Fergani ou le groupe rock Cameleon.

CHERCHELL

La musique andalouse en fête
C e mois de Ramadan

contraste avec les
rituelles soirées musi-

cales et récréatives des
années précédentes.  Les
villes de Cherchell, Hadjout
et Koléa seront bien ani-
mées.

Dar El Gharnatia de Koléa
s’est distinguée en organi-
sant lors de cette période
estivale une soirée musicale,
animée par les jeunes musi-
ciens de cette association.
D’autres associations, El Fen
El Acil de Koléa et Al Bach-
tarzia de la même ville,
contribuent à leur façon à ces
traditionnelles et rituelles
manifestations culturelles et
musicales.

Mais au-delà du marasme
qui avait  affecté dans un
passé récent le monde musi-
cal de la wilaya de Tipasa, il a
été remarqué lors de cette
saison une  participation des
mélomanes et gens de cultu-
re lors de la tenue des soi-
rées andalouses et artis-
tiques. A cette occasion,
Cherchell vient de se distin-
guer brillamment avec la très
jeune troupe Nassim Es-
Sabah qui a su donner une
nouvelle dynamique à la
musique andalouse en fai-
sant participer les principales
formations : Al Rachidia de
Cherchell, la troupe Slimania
de Hadjout, la troupe El
Widadia de Blida, la troupe
mostaganémoise Ibn Badja,
ainsi que la troupe des
Beaux-Arts d’Alger El Fou-
noun Al Djamila. Soit au total
huit prestigieuses formations
de l’andalou, qui animèrent
trois soirées non-stop.

Kibouche Sid-Ali et Ben-
languer Mustapha, les princi-
paux organisateurs de cette
mémorable manifestation
nous informent que le comité

des fêtes de la ville de Cher-
chell a grandement contribué
à la réussite de ces soirées,
comme par l’incontestable
apport des responsables,
notamment Saâdi Abdelka-
der et Dahel appelé affec-
tueusement «Grosbois».

Mais ce qui fait la particu-
larité de ces soirées convi-
viales c’est la participation
des virtuoses de l’andalou,
en l’occurrence Dalila Ferhi,
détentrice du 1er prix du
Conservatoire d’Alger et
élève des maîtres Kamal Bel-
khodja et Rezki Hafidh de la
t r o upe d ’E l - Fekha r d j i a
d’Alger. Quant à Lamia Maâ-
dini, une autre virtuose  de
l’andalou, elle a surpris le
public cherchellois avec la
version algéroise du prélude
de Salah Bey et l’autre mélo-
pée andalouse Ferhat kalbi
qui a envoûté le public. Lon-
guement ovationnée et
applaudie, Lamia Maâdini, en
tenue constantinoise, vient
d’être adoptée par ces
jeunes subjugués par la sim-
plicité et la grâce de cette
diva de l’andalou Mais ce fut
l’inimitable Leïla Benmrah,
une autre révélation de ces
soirées andalouses, qui a su
emballer le public avec de
voluptueuses et savoureuses
sika, des neklab sika suivies
de noubates et des nsiraf.
Leïla Benmrah, dont le style
et l’art musical sont spéci-
fiques au style de la troupe
de Al Mansourah d’Oran, a
acquis une réputation qui
égale celle de la diva maro-
caine Ronda Bahaa, elle-
même spécialiste du chant
gharnati. Leïla Benmrah est
en mesure, selon des obser-
vateurs avertis, d’avoir la
même envergure musicale et
de chant andalou que la
musicologue, tunisienne

Syrine Benmoussa, experte
en oud et en malouf et ses
dérivés, digne héritière du
maître du malouf tunisien,
Tahar Gharsa, maître des
secrets de la composition.

Deux étoiles montantes
de l’andalou et membres de
l’orchestre national andalou,
en l’occurrence Hania Bakhti,
une autre experte en oud, et
Chabni Nousra se sont distin-
guées. Ainsi Leïla Benmrah
qui s’est distinguée à Tlem-
cen, lors de l’ouverture des
cérémonies comptant pour la
capitale de la culture Isla-
mique, reste un repére et une
référence musicale pour ces
jeunes talents.

Il convient de signaler que
Hadjout, Blida et Cherchell
restent le foyer de l’andalou
de part l’existence de plu-
sieurs écoles de musique
andalouse dirigées par des
maîtres de l’andalou, à l’ins-
tar de cheikh Hakem et Gho-
brini Abdeldjelil, eux-mêmes
élèves des prestigieux
Fakhardji, Ben Achour et
Hadj El Mahfoudh. Dans ce
cadre, il convient de noter
l’organisation à Cherchell
depuis plusieurs années de
mini-festivals de musique

andalouse, sous la houlette
de l’association El Kaïssaria
auxquels participèrent les
prestigieuses formations de
musique andalouse El Awtar
de Tlemcen, Ibn Badji de
Mostaganem, Riadh el Anda-
louss de Blida, Ezziriya de
Miliana, El Kourida de Anna-
ba. Autant de célèbres et
prestigieuses formations qui
ont répondu présentes aux
invitations d’El Rachidia et El
Kaïssaria de cherchell et de
Nassim al sabah.

Durant ce Ramadan, la
tristesse et la nostalgie sem-
blent être de mise. eu égard
au souvenir du décès du
célèbre virtuose et organiste,
le regretté Abbou Abderah-
mane et notamment la dispa-
rition tragique de Sid Ahmed
Korchi. La déception de ne
pas ériger Cherchell au rang
de capitale de la musique
andalouse, comme le souhai-
taient ardemment les ténors
de l’andalou cheikh Ghobrini
Abdeldjelil, M’hamed El
Annabi, cheikh Hakem,
Mohammed Cherchali et
cheikh Aïssou est aussi à
l’origine de cette nostalgie et
de cette  tristesse

Houari Larbi

MÉDINA CULTURELLE (COMPLEXE OLYMPIQUE
MOHAMED-BOUDIAF, ALGER)
ll Mercredi 3 août :
A 00h : A la khaima, concert de Libi.
ll Jeudi 4 août : 
A 22h30 : Au chapiteau, concert de Ouled Hadja
Maghnia.
PALAIS DE LA CULTURE MOUFDI-ZAKARIA
(KOUBA, ALGER)
ll Du 2 au 27 août :
Exposition-vente de produits de l’artisanat d’art.
ll Samedi 6 août :
A 22h : Concert andalou avec l’association El-Gharna-
tia de Koléa.
SALLE EL-MOUGGAR (ALGER-CENTRE)
ll Jeudi 4 août à 13h, 14h30 et 16h :
Projection du film Kaddour Ben Achour de Nazim
Zaïdi
A 22h30 : Concert du groupe El-Ferda.
ll Vendredi 5 août :
A 22h30 : Concerts de Mohamed Chaâbi et Hacen
Ahras.
CASIF DE SIDI-FREDJ (ALGER)
ll Jeudi 4 août :
A 22h30 : Concerts du groupe El-Dey et de 
Joe Batoury.
ll Vendredi 5 août :
A 22h30 :  Concert du groupe Ouled Haoussa.
SALLE ATLAS (BAB-EL-OUED, ALGER)
ll Vendredi 5 août :
A 22h30 : Inchad avec le mounchid Nadjib (Blida) et
le mounchid Djelloul (Oran).
COMPLEXE CULTUREL LAÂDI-FLICI (ALGER)
ll Lundi 8 août à 22h  : 
Concerts de Nacereddine Chaouli, Chaou Abdelkader
et Hamidou.
4E ÉDITION DE «KHAÏMATKOUM» (PARKING DE
L’HÔTEL HILTON, PINS MARITIMES, ALGER)
ll Vendredi 5 août à 22h30 :
Concert de Gaâda Diwane de Béchar (1 000 DA l’en-
trée).
IDRH-ECOLE DE MANAGEMENT (ORAN)
ll Vendredi 5 août à 22h, à la salle de conférences
Mahmoud-Darwich, 18 A, rue Zighout-Youcef,
Canastel : Conférence «Innovation et savoir : vers
quel nouveau régime de croissance» par Abdelkader
Djeflat, Pr d’économie à l’université de Lille.
MUSÉE NATIONAL D’ART MODERNE ET CONTEM-
PORAIN D’ALGER (RUE LARBI-BEN-M’HIDI)
ll Jusqu’au 6 septembre : Exposition collective
d’arts plastiques «A6» de Amine Khodja Sadek, Arezki
Larbi, Moussa Bourdine, Rachid Djemai, Mustapha
Nedjaï et Mohammed Oulhaci.
MUSÉE NATIONAL DES BEAUX-ARTS (EL-
HAMMA, ALGER)
ll Jusqu’au 5 octobre :
Rétrospective des œuvres de Salah Hioun intitulée
«Parcours burinés».
GALERIE D’ART (84, RUE DIDOUCHE-MOURAD,
ALGER)
ll Jusqu’au 13 août :
Exposition de l’artiste peintre Lakhdar El-Gouizi.
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